DISCOURS  DU MINISTRE DE L’AGRICULTURE,

DE L’ELEVAGE ET DE LA PECHE, PRESIDENT DU COMITE NATIONAL

DE TRANSHUMANCE

--------

A L’Ouverture DE L’ATELIER NATIONAL DE BILAN DES ACTIVITES DU COMITE NATIONAL

ET DES COMITES PREFECTORAUX DE TRANSHUMANCE

Centre International de Conférence de Blitta,

 le Vendredi le 22 Juin 2012

· Messieurs les Préfets, Présidents des Comité préfectoraux de transhumance,
· Mesdames et Messieurs les membres du Comité Nationale de la transhumance,
· Mesdames et Messieurs les Directeurs et représentants des départements ministériels invités,

· Mesdames et Messieurs les représentants des Producteurs, des éleveurs et commerçants de bétails, 
· Mesdames et Messieurs les Directeurs de services,

· Chers participants,

· Honorables invités, Mesdames et Messieurs,

Après avoir fait observer une minute de silence à la mémoire de tous ceux qui ont perdu la vie ou des biens dans les conflits liés à la transhumance au Togo.

Je voudrais souhaiter à tous 
et à toutes la bienvenue dans ce bel cadre de travail de Blitta.

Je tiens à remercier tous ceux qui en dépit de leurs préoccupations ont accepté de participer à cet atelier qui au-delà de la transhumance doit nous permettre de réfléchir davantage sur (i) la sauvegarde des cultures et des récoltes, (ii) sur la gestion durables des ressources naturelles et aussi (iii) sur la manière d’assurer une vie communautaire paisible.

Je voudrais me réjouir de l’accueil chaleureux que le Préfet de Blitta et la population de la localité  ont  bien voulu réserver à nous tous venus de Lomé ou de l’intérieur du pays.

Mesdames et Messieurs,

Nous voici réunis ici pour un deuxième atelier bilan des activités du comité national de la transhumance du Togo.

En effet, il vous en souvient que suite aux nombreux conflits sociaux liés à la transhumance dans notre pays, conflits dans lesquels le pays a déploré des pertes en vies humaines, le premier atelier de concertation a été organisé à l’hôtel central de Sokodé le 29 décembre 2009.

Cet atelier a en son temps, permis de faire le bilan des activités des comités installés entre 2008 et 2009 conformément aux dispositions réglementaires sur la transhumance contenues dans le décret et arrête pris à cet effet.

A l’issue des travaux d’importantes recommandations et actions ont été retenues mieux organiser, suivre et évaluer la pratique de la transhumance, le règlement des conflits. 

Il avait été particulièrement demandé de procéder au dénombrement des troupeaux et des peuhls transhumants, de mener des sensibilisations en directions des acteurs surtout peulhs  et éleveurs sur la détention des armes ou outils de défense. 
A l’occasion l’accent a été mis sur la gestion efficiente des fonds générés par la transhumance ; dans le respect des procédures retenues. 

Mesdames et Messieurs,

Comme nous le savons, les textes pris par Gouvernement depuis 2008 pour réglementer la gestion des entrées, des séjours, de la traversée et des sorties du bétail, s’appuient sur l’Accord inter - états des pays membres de CEDEAO suivant la décision A/DEC/5/10/98 et le règlement C/REG 3/01/03.

Malgré tout, force nous donné de constater que malgré les sensibilisations organisées dans les préfectures afin d’arrêter les dérives et les abus observés dans diverse localités de notre pays, les conflits ne cessent de troubler la quiétude des communautés.

Cette situation ne laisse pas le Gouvernement et avant tout le président de la république son Excellence Faure E. GNASSINGBE qui nous a instruits d’organiser la présente rencontre pour faire le bilan des activités liées à la transhumance et surtout travailler, avec les acteurs impliqués pour que chacun prennent ses responsabilités et agissent en toute légalité sur le terrain
Messieurs les Préfets, Mesdames et Messieurs, 

Le phénomène a pris une ampleur jamais égalée ces dernières années avec l’arrivée massive des troupeaux. En 2009, les résultats du recensement effectué par 19 préfectures conformément à la recommandation de l’atelier bilan de Sokodé a donné un effectif de 76.984 têtes de bovins répartis en 1.182 troupeaux sans compter la situation dans les autres préfectures , ce qui dépassait déjà les capacités d’accueil d’animaux étrangers dans notre pays du fait de l’étroitesse des superficies pâturables.
Des conflits ont éclatés dans plusieurs préfectures suite à la dévastation des champs de cultures, au non respect de nos us et coutume et des lois de la république. 
Des pertes en vie humaine, des blessés au sein de nos populations et au sein de la communauté des éleveurs transhumants ont été enregistrées dans les préfectures de Blitta (Agaou), Haho, l’Est-mono, pour ne citer que celles-là. Plusieurs têtes de bovins ont été abattues anarchiquement,  sinon volées
Mesdames et Messieurs, 

Bien que pouvant avoir un impact positif au plan économique sur notre pays, notamment dans les domaines d’échanges commerciaux, d’apport de protéines animales, et d’apport de sources aux collectivités locales etc., ces mouvements de bétail sont à l’origine de graves problèmes au plan social, sanitaire, culturel et environnemental.
Sur la base des informations du rapport de la mission de suivi de vos activités en décembre 2010, on note l’inobservation des textes législatifs et règlementaires qui se traduit par :

· un laxisme dans le contrôle de l’entrée des troupeaux sur le territoire,

· la non implication des populations locales dans l’octroi de droit de séjour des éleveurs transhumants au Togo,

· un manque de coordination et de synergie entre les différentes catégories d’acteurs impliqués dans la gestion de ce phénomène
· le nom versement intégrale des fonds des taxes perçues au niveau du trésor public à Lomé avant les ristournes ;
· la non effectivité du choix et du marquage des sites d’accueil, de transit et de passage des animaux transhumants ;

· les évaluations non convaincantes des dégâts et leurs coûts parfois surfacturés ;
· des cas de corruptions et d’interventions inappropriées, etc.
Messieurs les Préfets, Mesdames et Messieurs, 

Devant une telle situation nous devons réagir, vite et efficacement. C’est l’objectif visé pour le présent atelier et nous savons que nous avons à traiter et à prendre en charge un sujet délicat

Aussi, je tiens à travers vous à remercier au nom du Chef de l’Etat, du  Premier Ministre et du Gouvernement, toutes les personnes qui ne ménagent aucun effort pour apporter chaque jour leur contribution à la résolution de cet épineux problème.

Mesdames et Messieurs, 

Je voudrais à ce stade vous dire que les Chefs d’Etats de la CEDEAO font de la transhumance un facteur d’intégration mais sont engagés dans une réflexion profonde pour qu’elle ne devienne pas plutôt un facteur limitant pour le développent agricole et pour la cohésion sociale dans nos différents pays. 
C’est pourquoi la Commission a commandé une importante sur la transhumance en Afrique de l’Ouest.  A ce sujet, elle organisé du 9 au 12 avril 2012 à Accra au Ghana, une rencontre pour valider cette étude et  proposer un plan d’actions. Elle a aussi permis de relire les anciens textes afin de proposer une nouvelle réglementation qui prendra en compte les évolutions récentes et de la situation actuelle dans la sous- région. 
Mesdames et Messieurs, 

Je sais compter sur votre engagement à trouver et à mettre en œuvre des actions nouvelles pour nous permettre d’avancer dans la résolution des nombreux problèmes qu’engendre la transhumance dans tout le pays.

Je reste convaincu qu’à l’issue de cette deuxième rencontre, chacun de vous se sentira davantage concerné et impliqué dans l’organisation  et la gestion de la transhumance au Togo.

Nous avons la lourde tâche de prendre dès maintenant, les dispositions pratiques afin renduire considérablement les dommages directs et collatéraux liées à la transhumance.

Le présent atelier qui est une occasion d’échanges doit nous permettre d’aboutir à des formules applicables en situation difficiles pour préserver une atmosphère apaisée dans les collectivités.
C’est sur ces propos d’espoir que je déclare ouverts les travaux de l’Atelier national sur la transhumance 

Je vous remercie de votre attention.
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